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Ressources Panneau 06 
1944 : un nouveau tournant dans la répression 
 
 
Les Massacres  
Massacre d’Ascq 
https://www.ina.fr/ina-eclaire-actu/video/r15201262/le-massacre-d-ascq 
 
Saint-Claude, Haut-Jura 
En avril 1944, il y a 80 ans, les nazis lancent une opération contre la résistance des maquis dans 
le Haut-Jura. Douze jours de combats et d'exactions, où la barbarie culminera le 9 avril lors de 
la rafle de Saint-Claude. 
https://france3-regions.francetvinfo.fr/bourgogne-franche-comte/jura/haut-jura/recit-paques-
sanglantes-le-9-avril-1944-klaus-barbie-ordonne-la-deportation-de-302-hommes-du-haut-
jura-2945532.html 
 
La répression en France à l’été 1944 
https://www.fondationresistance.org/documents/ee/Doc00004.pdf 
https://museedelaresistanceenligne.org/expo.php?expo=134&theme=271 
https://www.chrd.lyon.fr/musee/conference/printemps-ete-1944-radicalisation-et-
intensification-de-la-repression 
 
Chronologie / répression et persécution en France occupée 1940-1944 
https://www.sciencespo.fr/mass-violence-war-massacre-resistance/fr/document/chronologie-
ra-pression-et-persa-cution-en-france-occupa-e-1940-1944.html 
https://www.mont-valerien.fr/ressources-historiques/le-mont-valerien-pendant-la-seconde-
guerre-mondiale/la-repression-allemande-et-vichyste-contre-la-
resistance/#:~:text=Apr%C3%A8s%20l'occupation%20de%20la,1%20700%20personnes%20
sont%20fusill%C3%A9es. 
https://fusilles-40-44.maitron.fr/#actualitesPlus 
 
la SIPO-SD 
https://www.cheminsdememoire.gouv.fr/fr/la-sipo-sd 
 
La Wehrmacht, instrument de la répression de la Résistance en France 
https://www.cheminsdememoire.gouv.fr/fr/la-wehrmacht-instrument-de-la-repression-de-la-
resistance-en-
france#:~:text=L'instruction%20dite%20%22Sperrle%2D,autorit%C3%A9%20de%20la%20
Wehrmacht%20allemande. 
 
Déportation, les derniers convois 
2 juillet 1944, le Train fantôme 
http://www.lesdeportesdutrainfantome.org/ville_bordeaux2.htm 
 
11 août 1944, le convoi parti de Lyon 
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http://www.bddm.org/liv/details.php?id=I.263 
Extrait : 
[…] Le vendredi 11 août 1944, le train n°14166 quitte la gare de Lyon-Perrache avec à son 
bord plus de 600 hommes, femmes et enfants internés jusqu’ici au Fort de Montluc, amenés à 
la gare en autocars et déportés par les autorités allemandes. Il comprend des personnes 
arrêtées par mesure de persécution ou par mesure de répression. Dans le train, les hommes 
sont séparés des femmes et les juifs sont séparés des non-juifs. 
Selon quelques témoignages, le train était dans un premier temps destiné à rejoindre Paris. En 
raison de l’avance des armées alliées autour de Paris et des opérations de sabotages menées 
par les résistants sur les voies ferrées, il aurait été décidé de le dévier vers l’Est. Après Lyon, 
le train prend donc la direction de Mâcon, Chalon-sur-Saône, Chaumont, Vittel, Epinal, Belfort, 
avant d’arriver à la gare de Rothau le 18 août, après une semaine de voyage. Là, les 222 
hommes non juifs descendent et rejoignent le KL Natzweiler situé à environ huit kilomètres. Le 
train repart et, à Strasbourg ou à Sarrebruck, les wagons des hommes, femmes et enfants juifs 
sont accrochés à un autre train en partance pour le KL Auschwitz. Les 64 femmes restées dans 
un wagon sont emmenées jusqu’à Berlin, puis Ravensbrück, où elles arrivent le 22 août. Elles 
sont immatriculées juste à la suite des femmes arrivées de France, la veille, parties le 15 août 
1944 de la gare de Pantin.[…] 
 
Le 15 août 1944, les Allemands vident de leurs occupants les prisons de Fresnes et de 
Romainville. Dans la gare de marchandises de Pantin, 2 400 Résistants, 1 654 hommes et 546 
femmes, sont entassés dans 30 wagons. 
https://archives.seine-et-marne.fr/fr/15-aout-1944-nanteuil-saacy-le-dernier-convoi 
 
17 août 1944, le dernier convoi de Compiègne-Royallieu (Rethondes) vers Büchenwald 
Initialement prévu de Royallieu le départ du convoi est reporté à la suite de sabotages par des 
réseaux de résistants. Les prisonniers sont discrètement transportés à bord de camions  
jusqu'aux environs de Rethondes. 
https://fr.wikipedia.org/wiki/Convoi_no_79_du_17_ao%C3%BBt_1944 
 
1er septembre 1944, le train de Loos 
Le Train de Loos est le dernier convoi parti de France vers les camps de la mort. Fin 1944, alors 
que la région du Nord retrouve sa liberté, l'état major nazi donne l'ordre de vider les prisons. 
Plus de 1 200 résistants et patriotes du Nord et du Pas-de-Calais sont emmenés de la prison de 
Loos vers l'Allemagne. 
VIDÉO 
https://fresques.ina.fr/mel/fiche-media/Lillem00041/septembre-1944-le-dernier-train-de-
deportation-de-la-prison-de-loos.html 
 
Septembre-Novembre 1944 
Le camp de Schirmeck reçoit un grand nombre de détenus, pour la plupart des maquisards et 
des personnes tout juste raflées dans les combats des Vosges. 
Ils sont 1 100 en septembre à transiter par l’Alsace avant d’être transférés dans le Reich ; encore 
800 en octobre et environ 140 en novembre – alors que Strasbourg est libérée le 23. 
De même, d’autres départs sont organisés directement depuis Belfort en direction de 
Buchenwald : 180 hommes le 5 septembre, 60 autres le 3 octobre. 
Le 17 novembre, cinq jours avant la libération de la ville, un dernier convoi est formé à Belfort 
vers un Kommando du camp de Schirmeck, de l’autre côté de la frontière, avec une centaine de 
détenus. 
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Les derniers convois de déportation génocidaire 
Les opérations militaires qui progressivement donnent l’avantage aux alliés ne signifient pas 
pour autant  la fin des souffrances subies par les Juifs, bien au contraire. 1944 est marquée  par 
un  nouveau durcissement répressif. A défaut de gagner la guerre, les Allemands veulent arrêter 
et déporter le plus de Juifs possibles. 
Disposant des listes des Juifs étrangers et français, les Allemands et leurs complices du régime 
de Vichy peuvent organiser d’importantes rafles, comme celles qui frappent  d’abord Bordeaux 
et Poitiers en janvier. Le même mois à  Paris, deux opérations amènent l’arrestation de près de 
1 000 personnes. Début mars une vaste rafle de près de 800 Juifs est opérée dans l’est de la 
France. 
 
Le 13 avril, le convoi n° 71 qui déporte près de 1 500 Juifs comprend 148 enfants de moins de 
12 ans, dont une partie de ceux arrêtés à Izieu par le chef de la Sipo-SD de Lyon, Klaus Barbie. 
Simone Veil ainsi que Ginette Kolinka font aussi partie de ce convoi. 
https://collections.yadvashem.org/fr/deportations/5092643 
 
Le 31 juillet, le convoi n°77, dernier grand convoi de déportation génocidaire quitte Drancy 
avec  1 310 personnes dont  324 enfants pour la plupart raflés dans les foyers d’enfants juifs de 
l’UGIF (Union générale des Israélites de France). 
https://convoi77.org/histoire-et-composition-du-convoi/ 
https://fr.wikipedia.org/wiki/Convoi_no_77_du_31_juillet_1944 
 
récit de Denise Holstein, déportée avec 33 enfants de Louveciennes.  
https://www.youtube.com/watch?v=18a1piI6zB0 
 
Cette obstination à déporter les Juifs se manifeste encore dans les jours qui précèdent la 
libération de Paris.  Le 17 août alors que les Alliés se rapprochent de la capitale, le Chef du 
camp de Drancy  Alois Brunner  profite du convoi 79 en partance de Compiègne pour  y intégrer 
51 Juifs. 
https://enseignants.lumni.fr/fiche-media/00000004362/le-dernier-wagon-de-deportes-ayant-
quitte-la-region-parisienne-le-17-aout-1944.html 
https://fr.wikipedia.org/wiki/Convoi_no_79_du_17_ao%C3%BBt_1944 
 
17 août 1944, le convoi d’évacuation de Drancy  
https://www.yadvashem.org/fr/les-collections-racontent/drancy-buchenwald.html 
 
Au total, entre le 1er janvier et le 17 août, 14 convois de déportation partent vers Auschwitz-
Birkenau, Kaunas et Buchenwald, envoyant à la mort 14 833 Juifs de France. 
https://www.memorializieu.eu/histoire/histoire-pourquoi-des-enfants-juifs-a-izieu/le-6-avril-
1944/ 
https://www.yadvashem.org/fr/les-collections-racontent/drancy-
buchenwald.html#:~:text=En%20ao%C3%BBt%2C%20ils%20sont%20intern%C3%A9s,sab
ot%C3%A9es%20par%20la%20r%C3%A9sistance%20fran%C3%25A 
 
 


